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Extrait  du  Registre  des  Délihr dations  du  Conseil, 
général  de  la  Commune*.  ' 

Le  Jeudi  19  Jyijllet  1792  , Tau  4 de  la  Liberté,  . ? ! :i 

Le  Conseil  généràL^  après  avoir  entendu  le, 
mîer  Substitut- Adi oint  du  Procureur  de  la^’Com- 

^ .r  i : A ■ ^ 

mune,  . • - i 

Arrête  que  T Acte  du  Corps  Législatif^  du  lî  de 
cfe  mois /qui  déclare  que  la  Patrie ‘est  eii  d^ngé^V 
sera  proclamé  Dimanche  et  Lundis  22  et  2*3, Juillet, ^ 

fyar  les  Officiers  Municipaux  et  les  Notable^*; ^que. 
es  mêmes  jours  rFsera  fait  un'  énrô^ément  p^ubhb  ét 
solemnel  des  Citdyèns  qui  s’offi^robt  pour  voler  aux 
Frontières.  " 

Le  Conseil  général '^do 


tiqn  et,  d’Enrôlemept^pri 
execütioh  de  l’arrjêlîjër^pris  dans  sa  dérnière  séance.; 


Ordonne  que  ce  projet  sera  transcrit  sur  ses  re-  M 
^istres  , imprimé  et  affiché  avec  le  présent  arrêté,  j 
^is  à Tordre,  et  envoyé  aux  48  Sections.  I 

LOYER,  t>o:^en  d’âge.  Président.  , 
Darrieüx , Secrétaire-Greffier-Adjoint. 


CÉRÉMONIAL  ! 

^uî  sera  observé  Dimanche  et  Lundi , 22  23  juillet 

présent  mois , ppurja  proclamation  de  Lacté  du  corps 
dégislatif , qui  déclare  le  danger  de  la  patrie , et  pour  i 
r enrôlement  civique  des  citoyens  qui  sç^  dévouent  à ! 1 
ea  défense.  | 

P R O C L A M ATI  O R. 

\ J;'  .■..'■•■'l  ; 

^if  sept  heures  du  matin , le  conseil  général  s’as-» 
Semblera  à la  maison  commune.  1 

légions  deyla. garde  nationalaJde  Paris  sè  p 
réuniront  par  détachemens , à six  heures  du  matin  , 
avec  leui-s  drapeaux,- sur  la  place  de  Grève. 

Lier  canoh  d’alarme  du  parc  d’artillerie  du  Pont-  i 
Neuf  tirera  une  salve  de  trois  coups  à six  heures  du 
matin,  pkDur  annoncer  la  Proclamation,  et  con-  i 
tinuera» d’heure  en  heure  la  même  déchai’ge  jusqu’? 
sept  heures  du  soir.  Pareilles  salves  seront  faites  I 
par  une  pièce  de  canon  à l’Arsenal. 

, U n rappel  battudahs  tous  les  quartiers  de  la  Ville, 
rassemblera  en  armes  les  Citoyens  dans  leurs  postes 
respectifs.  \ / i 

A huit  heures  précises,  les  deux  Cortèges  sé^et-^  I 
Iront  en  marche  dans  Tordre  suivant:  - i 

. Détachement  de  Cavalerie  avec  trompettes.  . . 

Sappeurs.  Tambours.  Musique*^ 

Détachement  de  la  Garde  Nationale.  y ! 

Six  pièces  de  canon.  Ti;ompettes.  ; , 

Quatre  Huissiers  de  la  Municipalité  à cheval, 
portant  chacun  une  Enseigne , "à  laquelle  sera  sus* 
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pendue  une  chaîne  de  couronne  civique  ; chacun» 
ayant  une  de  ces  Inscriptions:  Liberté  y Egalité,.  . 
Constitution  y ; au-dessous  ceupci.  Publicité  , 

Responsabilité',  ces  quatre  Enseignés  seront  habi- 
tuellement portées  dorénavant  dans^  toutes  les 
cérémonies  où  assistera  la  Municipalité. 

Douze  Officiers  Municipaux,  revêrus  de  leurs 
écharpes  , des  Notables  membres  du  Conseil  y tous 
à cheval. 

Un  Garde  Nationale  à cheval , portant  une  gran- 
de Bannière  tricolore , sur  laquelle  seront  écrits 
ces  mots  : Citoyens  , la  Patrie  est  en  danger • 

Six  pièces  de  canon. 

Deuxième  détachement  de  Garde  Nationale-  ^ 

Détachement  de  Cavalerie. 

Ces  deux  marches  seront  composées  dans  le  mem& 

^ ordre  , sur  la  place  de  Grève  , et  partiront  au 
même  moment  chacune  pour  leur  division. 

A chacune  des  places  désignées  pour  la  Procla- 
mation , le  Cortège  fera  halte  ; un  de  ceux  qui  le 
composeront  donnera  au  peuple  un  signal  de  silence, 
en  agitant  une  banderolle  tricolore  , il  se  fera  un 
roulement  de  tambours  ; au  dernier  signal , les  rou- 
lemens  cesseront , et  un  Officier  Municipal , place 
à la  tête  de  ses  Collègues  , lira,  h haute  voix , F Acte 
du  Corps  Législatif,  qui  annonce  que  la  Patrie  est  en  ^ 
danger.  ^ . 

Les  Cortèges  rentreront  dans  le  même  ordre  a la 
Grève.  Les  deux  Bannières  oùsera  inscrite  la  Procla- 
mation de  la  Patrie  en  danger,,  seront  placées.  Tune 
au  haut  de  la  Maison  Commune  , Tautre  au  parc  de 
Fartillerie  établi  au  Pont  - neuf,  et  elles  y reste- 
ront jusqu’à  ce  que  l’Assemblée,  Nationale  ait  décla- 
ré que  la  Patrie  n'est  pins  en  danger. 

Pendant  la  marche , la  musique  n’exécutera  que, 
des  airs  majestueux  et  sévères. 

r 

ENROLEMENT  CIVIQUE. 

11  sera  dressé  dans  plusieurs  places  des  auiphi5' 


teatres  sur  lesquels  seront  placées  des  Rentes  ornée* 
de  banderoles  tricolores  et  de  couroniiés  de  chêne- 
sur  le  devant  de  l’amphitéâtre , une  table  posée 
sur  deux  caisses  de  tambours  , servira  de  bureau 
pour  recevoir  et  inscrire  les  noms  des  Citoyens 
P.^'esenteront.  Trois  Officiers  Municipaux  as- 
Notables  placés  sur  cet  amphitêâtre , 
délivreront  aux  Citoyens  inscrits  le  certificat  de 
ffiur  enrôlement  : à côté  d’eux  seront  placés  les 
drapeaux  aes  Bataillons  de  l’arrondissement , gar- 
GÊs  par  des  Gardes-Nationales. 

Devant  l’amphitéâtre , il  sera  formé  un  grand 
cercle  par  des  Volontaires  , lequel  renferme  deux 
pièces  de  canon  et  de  la  musique. 

Les  Citoyens  inscrits  descendront  ensuite  se  pla- 
cerau  centre  de  ce  cercle  , jusqu’à  ce  que  la  ceré- 
mome  soit  finie  ; alors  ils  seront  reconduits  par 
les  Officiers  Municipaux  et  la  Garde-Nationale  jus- 
qu  au  quartier  général , d’où  chacun  se  rendra  dans 
les  diJlerens  postes. 

Le  diujanche  et  le  lundi  seront  consacrés  à cet 
enrôlement  / depuis  huit  heures  du  matin  jusqu’à 
Six-  heures  du  soir.  ji 

Le  dimanche  suivant  le  conseil-général  de  la 
Oortimune  se  rassemblera  à dix  heures  précises,  pour 
taire  1 appel  nominal  dans  la  place  de  Grève,  de 
ous  les  braves  Citoyens  enrôlés  sous  les  Drapeaux 
Liberté.  A cette  cérémonie  assisteront , par 
une  députation  de  quatre  hommes  par  compagnie 
dans  chaque  Bataillon,  les  Citoyens  GardL-^Na- 
pitafe^^  se  réservent  pour  le  service  de  la  ca- 

Dans  cette  liste  de  l’appél  nomiiial,  seront  éga- 
lement  compris  les  Citoyens  qui  se  se  rôtit  fait  ins- 
crire dàns  les  Comités  de  sections  potit  les  Batail- 
lons qui  sont  déjà  aux  frontières  , coüFbrménient  au 
decret  ^u.-.  . . 


■ - (5) 

Rues  ou  passera  le  Cortège^  pour  la  Proclamation 
dans  la  partie  du  Midi. 

Rue  du  Vieux  - Colom- 
bier. 


La  Grève. 

Quai  des  Ormes. 
Pont-Marie. 

Rue  des  deux  Ponts. 
Pont  de  la  Tournelle. 
Rue  des  Fossés -Saint- 
Bernard. 

Rue  Saint-Victor. 

Place  Haubert. 

Rue  des  JVoyers, 

Rue  Saint-Jacques. 

Rue  Sainte-Hyacinte, 
Place  Saint-Michel. 
Rue  de  Vaugirard.  ^ 
Rue  de  Tournon. 

Rue  de  Bourbon. 

Rue  des  Aveugles. 


Rue  de  Sèves. 

Rue  du  Bac. 

Rue  de  Grenelle. 

Rue  de  Bourgogne. 
Rue  de  Bourbon. 

Rue  du  Bac. 
Pont-Royal. 

Quai  de  Voltaire. 
Quai  Malaquay. 

Quai  des  Augustins. 
Pont  Saint-Michel. 
Rue  de  la  Barillerie. 

' Pont-au-Change. 

Quai  jusqu’à  la  Grève. 


Places  ou  se  fera  la  Proclamation. 


Pont  de  la  Tournelle. 
Place  Haubert. 

Place  Saint-Michel. 
Croix-Rouge. 

Rue  de  Bourgogne. 


Pont-Royal 
Pont-Neuf. 

Pont  Saint-Michel. 
Pont-au-Change. 
lit  à la  Grève. 


Rues  où  passera  le  Cortège,  pour  la  Proclamation, 
dans  la  partie  du  Nord. 


Rue  de  la  Maison  Com- 
mune (la  Grève). 

Rue  Saint- Antoine, 
l^e  Boulevarcï. 

Rue  Pont-au-Choux. 
Rue  de  rOseille. 

Rue  de  Poitou. 

Rue  d’Anjou.  ^ 
Rùe  Pastourelle, 

Vielle  rue  du  Temple 
Rue  Miçiçl-le- Comte. 


Rue  Grenier  S.-Lazare* 
Rue  Saint-Martin. 

Rue  Aubry-le-Boucher. 
Rue  de  la  Fëronnerie.. 
Rue  Saint-Honoré. 

Rue  des  Prouvaires. 
Rue  Loquillière. 

Place  Louis  XIV. 

Rue  neuve  des  Petits- 
Champs. 

Place  Vendôme. 


Rue  Saint-Honore.  Les  (juais  jusqu’à 

Rue  Saint-Nicaise.  Grève. 

Le  Carrousel. 

Places  où  se  fera  la  Proclamation 
Place  de  la  Bastille.  * ^ o 

Au  coin  de  la  rue  de 
rOseille. 

Rue  Pastourelle. 

Rue  Saint-Martin. 

Rue  aux  Ours. 

Rue  des  Prouvaires. 

Lieux  où  seront  placés  les  Amphithéâtres  pour 
r Enrôlement  Civique 


Rue  Saint-Honoré. 
Place  Louis  XIV . 
Place  Vendôme. 
Carrousel. 

Pont -Neuf. 

Pont  Notre-Dame. 


la 


T|iéàtre-F  rançoîs. 
Place  du  Théâtre  Ita- 
lien. 

Place  du  quarré  Sainte 
Martin. 

LOYER , Doyen  d’â  ge>  Président. 
DarRIEux  , Secrétaire-Greffier-Adjoint* 


Place  Royale. 
Parvis  Notre-Dame. 
Place  Dauphine. 
Estrapade, 
place  Maubert. 


Acte  du  Corps  législatif  sur  le  danger  de  la  Patrie. 

Du  II  juin  1792  , l’au  quatrièine  de'  la  liberté. 

Des  troupes  nombreuses  s’avancent  vers  nos  frontières.  Tous  ceux 
qui  ont  horreur  de  la  liberté  s’arment  pour  renverser  la  constitutiou. 
'citoyens  ! la  Fatrie  est  en  danger! 

Que  ceux  qui  vont  obtenir  l’honneur  de  marcher  les  premier», 
pour  défendre  ce  que' nous  avons  de  plus  cher,  se  souviennent  tou- 
jours qu"ils  sont  Français  et  libres. 

Que  leurs  concitoyens  maintiennent  la  sûrete  des  personnes  et  dès 

propriétés.  , , .1, 

One  les  magistrats  du  peuple  veillent  attentivement. 

(Vue  tous  , dans  le  calme  , véritable  attriDUt  du  çourage,  atten- 
dent , pour  agir  , le  signal  de  la  loi  , et  la  patrie  sera  sauvee. 

Loi  qui  fixe  les  mesures  à prendre  quand  la  patrie  est  en  danger». 
Donnée  h Paris  le  8 juillet  1792  , Van  ^ de  La  îjberte. 

I.OUIS  , etc.  . . L’assemblée  nationale  a décrété  , et  nons  voulons 

et  ordonnons  ce  qui  suit;  ^ ^ . 

Décret  de  V assemblée  nationale  , dil  ^ et  du  S juillet  y J (p. 
L’assemblée  nationale  , considérant  que  les  efforts  multiplies  de» 
ennemis  de- l’ordre  , et  la  propagation  de  tous  les, genres  de  trouble» 
dans  diverses  parties  de  l’empire,  au  moment  ou  là  nation  , pour 
le  maintien  de  sa  liberté  , est  engagée  ^dani  «ne  guerre  étrangère  , 
peuvent  mettre  eii  périV  la  chose  publique  , et  faire  peni«t  quei« 
, succès  de  notre  régénération  politique  €»fc  incertain  j 


Considérant  qu’il  est  de  son  devoir  d’aller  5u-devant  de  cet  évé- 
toemeiit  possible,  et  de  prévenir,  par  des  dispositions  fermes,  sages 
et  régulières,  une  confusion  aussi  nuisible  à la  liberté  et  aux  ci- 
toyens, que  le  seroit  alors  le  danger  lui-méme  j 

Voulant  qu’à  cette  époque  la  surveillance  soit  générale,  l’exécu- 
tion plus  active  , et  sur- tout  que  le  glaive  de  la  loi  soit  sans  cesse 
présent  à ceux^qui  , par  une  coupable  inertie  , par  das  projets  per- 
fides , ou  par  l’audace  d’une  conduite  criminelle  , teuleroient  de  dé- 
ranger l’harmonie  de  Tétât. 

Convaincue  qu’en  se  réservant  le  droit  de  déclarer  le  danger,  elle 
en  éloigne  1 instant,  et  l'appelle  la  tranquillité  dans  l’ame  des  bous 
citoyens  ; 

Pénétrée  de  son  serment  de  viv’^re  libre  ou  mourir  , et  de  mainte- 
nir la  constitution  , forte  du  sentiment  de  ses  devoirs  et  des  vœux 
du  çeuple  , pour  lequel  elle  existe  , décrète  qu’il  y a urgence. 

P assemblée  nationale  , après  avoir  entendu  le  rapport  de  sa  coni« 
mission  des  douze  , et  décrété  l’urgence  , décrète  ce  qui  suit  ; 

Art.  I,  Lorsque  la  sûreté  intérieure  ou  la  sûreté  extérieure  de 
létal  seront  menacées,  et  que  l’assemblée  nationale  aura  jugé  indis- 
pensable de  prendre  des  mesures  extraordinaires,  elle  le  déclarera 
par  un  acte  du  corps  législatif,  conçu  en  ces  termes  : 

Citoyens  î la  patrie  cf  t en  danger  ! 

II.  Aussi-tôt  la  déclaration  publiée  , les  conseils  cle  département 
Cl  de  district  se  rassembleront  , et  seront  , ainsi  que  les  conseils 
genérasx  des  commiVnés',  en  stirveillàuce  permanente  : dés  ce  mo- 
ment, aucun  fonctionnaire  public  ne  pourra  s’éloigner  ou  rester 
êlüîgné  de  son  poste.  " 

‘ III.  Tous  les  citoyens  en  ctat  dé  porter  les  armes  , et  ayant  déjà 
ftit  Je  service  de  gardes  nationales  , seront  aussi  eu  état  d’activité 
permanente.  . - 

I ous  les  citoy fins  seront  tenus  de  déclarer  devant  leurs  mu- 
i^icipalilés  respectives,  le  nombre  et  la  nature  des  armes  et  muni- 
tions dont  ils  seront  po'urvûs.  Le  refus  de  déclaration,  ou  la  fausse 
déclaration  dénoncées  et  prouvées  , .seront  punis  par  le  voi«  de  la 
police  correctionnelle;  savoir,  dans  le  premier  cas  , d’un  empri- 
sonnement dont  le  terme  ue  pourra  être  moindre  de  deux  mois  , ni 
excéder  une  année  ; dans  le  second  cas  , d’un  ernprisonnemeîit  dont 
Je  terme  ne' pourra  être  moindre  d’une  année  , ni  excéder  deux  ans, 
^V.  Le  corps  législatif  fixera  le  nombre  de  gardes  nationales  qua 
chaque  département  devra  fournir.  ' * 

VI.  Les  directoires  de  département  en  feront  la  répartition  par 
districts  , et  les  districts  entre  les  canotns  , à proportion  du  nombre 
de  gardes  nationales  de  chaqvie  canton. 

VII.  Trois  jôurs  après  la  publication  de  l’arrêté  des  directoires, 
les  gardes  nationales  se  rassembleront  par  canton,  et  , sous  la  sur- 
^iliance  de  la  municipalité  du  cliel-beu  , ils  choisiront  entre  eux 
le  nombre  d’hommes  que  le  canton  devra  fournir. 

VIII.  Les  citoyens  qui  auront  obtenu  Thonneur  de  marcher  les 
premiers  au  secours  de  la  patrie  en  danger,  se  rendront  , trois  jours 
ap^és  ^ ai;  chef-li^U  de  leur  district  ; iis  s’y  formeront  eo  cornpa- 


m 


2>.iîes  en  présence  .d’an  commissaire  de  l’admiuislration  dndislriçt, 
tonformément  à la  loi  du  4 août  1791  : ils  y recevront  le  logement 
sur  le  pied  militaire  , et  se  tiendront  prêts  a marcher  à la  première 

*^IX.Tercâpitaines,  commanderont  alternativement  et  par  semaine, 
les  gardes  nationales  choisies  et  réunies  au  chef-lieu  de  district, 

X Lorsque  les  nouvelles  compagnies  des  gardes  national.es 
chaque  département  seront  en  nornore  suffisaut  pour  former  un  ba- 
taillon , elles  se  réuniront  dans  les  lieux  qui  leur  seront  desigues  par 
le  pouvoir  exécutif,  et  les  volontaires  y nommeront  leur  etat-majpr. 

XI  Leur  solde  sera  fixée  sur  le  même  pied  que  celle  des  autre^ 
volontaires  nationaux  , elle  aura  lieu  du  jour  de  la  réunion  au  chef- 

Les  armes  nationales  seront  remises  dans  les  chefs-lieux  de 
canton,  aux  tardes  nationales  choisies  pour  la  composition  des  nou- 
veaux bataillmis  de  volontaires.  L’Assemblée  nationale  invite  tous 
les  citoyens  à confier  voloMtairemeiit  et  pour  k temps  au  dauger, 
les  armes  dont  ils  sont  dépositaires,  à ceux  qu’ils  chargeront  de  les 

Aussitôt  après  la  publication  du  présent  décret,  les  direc- 
toires de  district  se  fourniront  chacun  de  mille  cartouches  a balle, 
calibre  de  guerre,  qu’ils  conserveront  en  lieu  sain  et  sur,  pour  ca 
faire  la  distribution  aux  volontaires,  lorsqu’il  le  jugeront  convenable. 

Le  pouvoir  exéentif  sera  teou  de  donner  des  ordres  pour  faire 
parvenir  aux  départemens  les  objets  nécessaires  à la  fabrication  des 

XIV  La  solde  des  volontaires  leur  sera  payée  sur  les  états  qui 
seront  délivrés  parles  directoires  de  district,  ordonnancés  par  lea 
directoires  de  département,  et  les  quittances  eu  seront  reçues  à la 
trésorerie  nationale  comme  comptant.  ^ ^ ^ 

XV.  Les  volontaires  pourront  faire  leur  service  sans  etre  reyetui 

de  ruuiforme  national. 

XVI.  Tout  homme  résidant  ou  voyageant  tn  Franc®  est  fenu  de 

porter  la  cocarde  nationale.  . . , u 1 4. 

Sont  exceptés  de  la  présente  disposition  les  ambassadeurs  et  ageus 

accrédités  des  puissances  étrangères. 

XVIi.  Toute  personne  revêtue  d un  signe  de  rébellion  , sera 
poursuivi®  devant  les  tribunaux  ordinaires , et  en  cas  qu’elle  soit, 
invaincue  de  l’avoir  pris  à deissein , elle  sera^punie  de  mort:  il  est 
ordonné  à tout  citoyen  de  l’arrêter  ou  de  la  dénoncer  sur  le  champ 
à peine  d’être  réputé  complice.  Tonte  cocarde  autfe  que  celle  aux 
trois  couleurs  nationales  est  un  signe  de  rébellion^ 

XVIII  La  déclaration  du  danger  de  la  patrie  ne  pourra  etre 
prononcée  dans  la  meme  séance  où  elle  aura  été  proposée  j et  âvant 
tout , le  ministère  sera  entendu  sur  l’état  du  royaume.  , 

' XÎX.  Lorsque  le  danger  de  la  patrie  aura  cesse  ,1  assemblée  na- 
tionale le  déclarera  par  un  acte  du  corps  législatif  conçu  en  ces, 
termes  : Citoyens  , la  patrie  tCest  plus  en  danger.  . 

Mandons  et  ordonnons  etc.  Signé  LOUIS*  Et  plus  bas  DeJOLY. 
Et  scellés  du  sceau  de  l’Etat.  * ; . - 
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